
C’est ce qui a inspiré le 
sujet de son dernier film, 
La coop de ma mère,  
qui jette un regard ethno­
graphique sur la vie en 
coopérative d’habitation. 
Le documentaire, tourné 
dans la coopérative  
St­Louis de Gatineau,  
retrace le récit de ce qui  
a mené Rachel, la mère  
de la réalisatrice, à choisir 
de vivre en coopérative. Ève Lamont  
rapaille au passage des bouts d’histoires  
de ses voisin.e.s coopérant.e.s et, à travers 
des scènes de leur quotidien, sa caméra  
discrète, mais collée sur son sujet, dresse 
un portrait des liens qui animent la 
coopérative.  
 

Des gens de divers horizons  
y créent des ponts, tissant un 
réseau de solidarité à échelle 
humaine. Rachel, doyenne à  
la santé déclinante, militante 
féministe, fait profiter les plus 
jeunes de son expérience de 
l’engagement et de la gestion 
du bien commun. Mélissa, 
artiste atteinte de sclérose  
en plaques, participe à une vie 
active grâce, en partie, à la coop. 

Henri­Pierre, bricoleur et enthousiaste 
d’horticulture, anime les enfants du voisinage 
auprès de qui il joue le rôle de grand­père 
adoptif. Ahmed, enfin, réfugié somalien 
ayant fui son pays, bénéficie du concours 
précieux de Saana qui l’aide à s’intégrer 
dans la coopérative. 
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LA COOP  
DE MA MÈRE, 
UN FILM SUR NOTRE MONDE

ÈVE LAMONT  
CINÉASTE 
 

MOUVEMENT > 

Ève Lamont fait partie d’une espèce de cinéastes en voie de 
disparition dans un monde où le cinéma, au Québec du moins, 
recrute ses artisan.e.s  principalement dans le milieu  
corporatiste de la publicité. Elle est appréciée pour son œuvre 
engagée qui donne la parole à des gens qui l’ont trop peu  
souvent et qui traite d’alternatives qu’elle veut faire connaître.. 
 
 

La FHCQ-FECHIMM a contribué à la production du film à hauteur de 2 500 $. Les comités  
de la Fédération ont choisi de verser une partie de leur budget de fonctionnement à la réalisation  
du documentaire. 
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MOUVEMENT > 

Rejointe au téléphone, Ève Lamont nous 
raconte qu’elle croit que le modèle coopératif 
est trop méconnu malgré les solutions qu’il 
offre. C’est un véritable modèle d’espoir,  
de sécurité et de chaleur, qualités alimentées 
par la mission d’autonomisation des personnes 
que l’on retrouve au cœur du projet coopératif. 
S’il est vrai qu’il existe des points de friction  
et de divergence dans la gestion d’une coop,  
la valeur des convergences qui naissent  
de la démocratie est beaucoup plus grande  
à ses yeux.  
 
La coop de ma mère est produit par Amélie 
Lambert Bouchard et Sylvie Van Brabant pour 
La Pointe de Vue Inc. Ève Lamont a assuré  
la direction de la photographie, Louise Dugal  
le montage et Daniel Toussaint la conception 
sonore, tandis que la musique originale est  
une composition de Robert M. Lepage. 
 
Les coopératives membres de la FHCQ­
FECHIMM qui le désirent peuvent organiser  
un visionnement privé du film. Faites­en  
la demande en écrivant à  
diffusion@fechimm.coop.

« S’il y a une chose à retenir 
de son film, nous dit la  
réalisatrice, c’est qu’il faut  
construire plus de coops. » 
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